
 

 

PISTES POUR LE DEVOIR DE S'ASSEOIR 17 JUILLET 2024 

 

 

Dans le cadre de cette Rencontre Internationale que nous sommes en train de vivre ces jours-ci, nous 

est offert un espace privilégié pour mener un dialogue conjugal vrai et profond, à la manière proposée 

par les END, c’est-à-dire en invitant Jésus à se rendre présent au milieu de nous. 

 

Bien que souvent nous ne nous rendions pas compte et ne reconnaissions pas Sa présence, Lui chemine 

avec nous et peut donner un nouveau sens à ce que nous vivons pour que notre dialogue soit plus 

lumineux, intense et fructueux. 

 

Cela vaut la peine de se rappeler ce que Marina Marcolini nous disait quand elle exprimait que, bien 

qu’Il soit là, Jésus ne s’impose pas, mais il attend un geste, une invitation. C’est pourquoi, invitons-le 

aimablement, et simplement, à être avec nous durant notre dialogue. 

 

Evitons les distractions et commençons par une prière spontanée ou avec celle que nous vous 

proposons :  

« Seigneur Jésus, tu marches avec nous et souvent nous ne nous en rendons pas compte. C’est ce qui 

est arrivé aux pèlerins d’Emmaüs. Tu sais, Seigneur, que notre chemin n’est pas toujours facile, mais dans 

l’incertitude, tu nous invites à répondre à ton appel. 

Offre-nous Seigneur Ta présence. Accorde-nous la grâce de discerner ce qui est en train de nous 

arriver, que nous puissions te voir dans les événements de nos vies. Donne-nous la capacité 

d’approfondir la signification de ce qui nous arrive. Aide-nous, avec le souffle de ton Esprit, à 

interpréter notre histoire et permets que ce soit ta Parole qui fasse brûler avec intensité le feu de nos 

cœurs ! Nous mettons entre tes mains notre dialogue de ce jour. » 

 

Maintenant, lisons lentement, une fois de plus, le texte des disciples d’Emmaüs (Lc 24-15.35) et 

partageons en couple ce qu’il nous dit à l’heure actuelle. 

 

 « Le même jour, deux disciples faisaient route vers un village appelé Emmaüs, à deux heures de marche 

de Jérusalem et ils parlaient entre eux de tout ce qui s’était passé. Or, tandis qu’ils s’entretenaient et 

s’interrogeaient, Jésus lui-même s’approcha, et il marchait avec eux. Mais leurs yeux étaient empêchés 

de le reconnaître. Jésus leur dit : « De quoi discutez-vous en marchant ? » Alors, ils s’arrêtèrent, tout 

tristes. L’un des deux, nommé Cléophas, lui répondit : « Tu es bien le seul étranger résidant à Jérusalem 

qui ignore les événements de ces jours-ci. Il leur dit : « Quels événements ? » Ils lui répondirent : « Ce 

qui est arrivé à Jésus de Nazareth, cet homme qui était un prophète puissant par ses actes et ses 

paroles devant Dieu et devant tout le peuple : comment les grands prêtres et nos chefs l’ont livré, ils 

l’ont fait condamner à mort et ils l’ont crucifié. Nous, nous espérions que c’était lui qui allait délivrer 

Israël. Mais avec tout cela, voici déjà le troisième jour qui passe depuis que c’est arrivé. À vrai dire, 

des femmes de notre groupe nous ont remplis de stupeur. Quand, dès l’aurore, elles sont allées au 

tombeau, elles n’ont pas trouvé son corps ; elles sont venues nous dire qu’elles avaient même eu une 



 

 

vision : des anges, qui disaient qu’il est vivant. Quelques-uns de nos compagnons sont allés au tombeau, 

et ils ont trouvé les choses comme les femmes l’avaient dit ; mais lui, ils ne l’ont pas vu. »  Il leur dit alors : 

« Esprits sans intelligence ! Comme votre cœur est lent à croire tout ce que les prophètes ont dit ! Ne 

fallait-il pas que le Christ souffrît cela pour entrer dans sa gloire ? »  Et, partant de Moïse et de tous 

les Prophètes, il leur interpréta, dans toute l’Écriture, ce qui le concernait. Quand ils approchèrent du 

village où ils se rendaient, Jésus fit semblant d’aller plus loin. Mais ils s’efforcèrent de le retenir : « Reste 

avec nous, car le soir approche et déjà le jour baisse. » Il entra donc pour rester avec eux. Quand il 

fut à table avec eux, ayant pris le pain, il prononça la bénédiction et, l’ayant rompu, il le leur donna. 

Alors leurs yeux s’ouvrirent, et ils le reconnurent, mais il disparut à leurs regards.  Ils se dirent l’un à 

l’autre : « Notre cœur n’était-il pas brûlant en nous, tandis qu’il nous parlait sur la route et nous ouvrait 

les Écritures ? »  À l’instant même, ils se levèrent et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les 

onze Apôtres et leurs compagnons, qui leur dirent : « Le Seigneur est réellement ressuscité : il est 

apparu à Simon-Pierre. »  À leur tour, ils racontaient ce qui s’était passé sur la route, et comment le 

Seigneur s’était fait reconnaître par eux à la fraction du pain. » 

 

Ensuite, demandons-nous, en essayant d’abord de réfléchir personnellement, puis en ouvrant notre 

cœur et en partageant avec notre conjoint les réponses individuelles tout en cherchant une 

convergence concrète comme préoccupation du couple : 

 

 

• Y-a-t-il quelque chose qui nous habite et qui nous préoccupe particulièrement et nous fait sentir 

la nécessité de la présence de Jésus pour qu’il nous aide à comprendre et à discerner ? 

 

 

• Réfléchissons : que suscite en nous, aujourd’hui, la Parole de la Sainte Ecriture ? à quel point la 

comprenons-nous, à quel point l’incarnons-nous dans notre vie ? 

 

 

• Ces jours-ci, avons-nous pu, d’une quelconque manière, rencontrer Jésus à travers les équipiers 

que nous ne connaissions pas auparavant ? Dans quelle situation concrète ? Avons-nous 

découvert en eux quelque chose qui ait attiré notre attention ?  

 

 

• Que signifie, pour nous deux, de dire à Jésus maintenant : « reste avec nous » ? De quelle 

manière pensons-nous faire vivre cette invitation et éviter qu’elle ne soit éphémère ?  

 

Terminons cette expérience de « dialogue à trois » en remerciant le Seigneur de sa présence et de sa 

compagnie et en remettant dans ses mains nos intentions ainsi que les paroles qui sortiront de nos 

cœurs. 

 



 

 

Au moment de terminer notre dialogue, rappelons-nous que beaucoup de couples l’ont commencé 

après nous, en suivant l’ordre d’entrée dans ce stade, et efforçons-nous, en partant, de garder le 

silence pour respecter ce moment intime que nous avons vécu nous-mêmes auparavant et que nos 

compagnons de rencontre internationale sont en train de vivre. 

 

Bon Devoir de s'asseoir !!! 

  

 


